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Séoul, sur le fleuve Han, entouré
d'une muraille de 9 kilomètres de
pourtour et défendu par quatre
cités fortifiées, est la capitale de
la Corée (en coréen Hang-Vang).
La Corée est d'une superficie de
218.6S0 mètres carrés, peuplée de
10,519,000 habitants; Séoul à lui
seul en compte à peu près 250,000.

Les Coréens, plus rapprochés
des Japonais que des Chinois,
sont boudhistes et professent la
religion de Confucius. Les industries

les plus importantes sont celles

de la soie, du papier et de la
porcelaine. (Description plus détaillée

de Séoul dans le n» 15 : L'enjeu
de la guerre.)

Vue-générale cie Séoul

Tir d'une mitrailleuse japonaise pendant le combat

Lancement d'une torpille japonaise
Ure torpille (de l'espagnol : torpédo) est un engin rempli do

substances explosibles, destiné à la destruction sous-nnrine
des vaisseaux ennemis. On distingue :

Les torpilles offensives mobiles et les torpilles défensives,
ancrées (mines sous-marines).

Historique. — Les premières torpilles étaient ancrées et
consistaient en un récipient de fer rempli de poudre, armé d'un
tube de verre contenant de l'acide sulfurique. L'explosion était
provoquée par le mélange de l'acide sulfurique et de chlorate
de potasse alors que le tube venait à être brisé. En 1859, on
construisit à Venise des torpilles dont l'inflammation était
provoquée par un courant électrique depuis la terre.

Pendant la guerre américaine de 1861-1865, furent employées
des torpilles à percussion, déclanchées par le vaisseau qui
passait dessus ou par un mécanisme d'horlogerie, qui provoquait

l'explosion à un moment déterminé.
Les torpilles défensives (mines sous-marines) contiennent

20-100 kilog. de fulmicoton. L'inflammation, qui a lieu au
moyen d'acide sulfurique, ne produit l'explosion que lorsque
le tube en verre qui contient le liquide est mis en contact avec
un courant électrique, de sorte que l'engin peut être placé et
relevé sans danger.

Les torpilles offensives sont enfoncées dans le bateau ennemi
de différentes façons :

Les torpilles à perches, placées à la pointe d'une longue
perche, à l'avant du navire.

La torpille de pèche ou Whitehead-torpille, est longue de
quatre à cinq mètres, en forme de cigare, en acier et en
bronze.

Tir d'une mitrailleuse japonaise
pendant le combat

11 est à distinguer deux groupes de mitrailleuses, les
unes du calibre du fusil de l'armée, employant les
mômes projectiles, les autres d'un calibre supérieur tirant
des projectiles creux de fer ou d'acier. Les premières
font partie de l'armement des vaisseaux de guerre
anglais.
^De nos jours, les gros calibres sont construits sous
forme de canons-revolvers et canons à tir rapide. Les
canons-revolvers de la marine (ca!. 3.7) servent à
combattre les torpilleurs. Ils se composent d'un cylindre
perforé de 5 âmes parallèles et pivotant autour d'un
axe central. La charge, l'armelnent et l'extraction des
douilles sont automatiques. L'arme tournante sur pivot
est ordinairement placée sur les bastingues de plat-bord
ou sur le pont, pareillement dans les casemates de liane
des fortifications.

La puissance toujours augmentante des torpilleurs a
eu pour effet une augmentation du calibre des canons
-revolver.-,. Le fait est que l'on en construit aujourd'hui
d'un calibre de 4,7 centimètres.

Lancement d'une torpille japonaise

Contrairement au vulgaire projectile d'artillerie, la torpille ne
prend pas directement la ligne droite dès le début; au sortir du
tube lance-torpilles, elle s'enfonce dans l'eau à une profondeur
d'environ trois mètres et continue son chemin dans la direction
horizontale du tir.

La marche de l'engin est provoquée par deux hélices, mues
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